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La grande Dame du
cinéma laisse Gay
Globe Média en
deuil...

Par : Roger-Luc Chayer                                         Photo : Simon BonnallieÉDITORIAL

Roger-Luc Chayer est journaliste et éditeur de Gay 
Globe Média. Il est Président du chapitre montréa-
lais de l’Association Canadienne des Journalistes, 
membre de l’Investigative Reporters and Editors 
des États-Unis et de la Fédération Européenne de 

Presse.

faire la vie dure aux personnes atteintes. Eliza-
beth Taylor était d’ailleurs une ardente partisane 
de la lutte contre les autres préjugés face à la 
communauté gaie et avait été une des premières 
personnes aux États-Unis à reconnaître certains 
droits aux homosexuels comme l’union, la rente 
de conjoint survivant et l’adoption. Elle était de 
tous nos combats et n’y voyait strictement rien de 
mercantile, c’était l’amour de son public qui l’ado-
rait qui la motivait et elle démontrait par son sou-
tien aux gais sa reconnaissance envers une com-
munauté qui vouait à Dame Taylor un culte de tous 
les instants et n’avait jamais diminué l’ardeur de 
son affection, même dans les dernières années.

Elizabeth Taylor a été une ambassadrice de pre-
mier ordre pour les homosexuels du monde, nous 
la remercions au nom de tous avec cette édition 
spéciale qui lui est consacrée et qui fait un peu le 
tour de la carrière et de la vie de cette irremplaça-
ble personne. Merci Elizabeth Taylor.
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Nous apprenions le 23 mars dernier le décès 
d’Elizabeth Taylor aux petites heures du matin 
et c’est sous le choc que la journée à commen-
cer à Gay Globe Média car la grande Dame 
du cinéma était aussi une supporter de notre 
publication depuis de nombreuses années.

Présidente de la Fondation Elizabeth Taylor 
contre le SIDA, elle avait été de tous les com-
bats visant la recherche de nouveaux traite-
ments et l’amélioration au quotidien de la qua-
lité de vie des personnes atteintes. Elle voulait 
surtout que les gais n’aient plus honte d’être 
atteints du VIH car elle se sentait personnelle-
ment visée par leur sort, que si elle s’associait 
visuellement et physiquement à la lutte contre 
le SIDA, il serait plus difficile pour la société de



STARSSOCIÉTÉ

Elle voulait venger la mort de Rock Hudson à sa façon...

Elizabeth Taylor en Cinémascope
Ses deux prénoms, Elizabeth 
et Rosemond lui ont été don-
nés en l’honneur de sa grand 
mère paternelle Elizabeth Mary 
(Rosemond).

Peu avant le début de la 
Deuxième guerre mondiale, 
fuyant les hostilités, les parents 
d’Elizabeth décident de rentrer 
aux États-Unis. Sara part la 
première avec les enfants. Elle 
débarque à New York au mois 
d’avril 1939. Le père, resté mo-
mentanément à Londres pour 
emballer les œuvres d’art de 
son magasin, arrive à son tour 
au mois de novembre. 

La famille choisit de s’établir à 
Los Angeles, Californie, ville 
dont Sara est originaire et où 
elle possède de la famille. 
Francis Taylor y ouvre une gal-
lerie où il expose les peintures 
qu’il a rapportées du Royaume 
Uni. Son magasin attire rapide-
ment de nombreuses célébrités 
du tout-Hollywood. 

D’après Walter, la galerie 
«ouvre grand les portes aux 
Taylor, leur donnant accès à la 
société argentée et prestigieu-
se» du cinéma hollywoodien. 
Elizabeth découvre le milieu 
du cinéma lorsque sa mère la 
présente aux studios de Hol-
lywood.

Elizabeth bénéficie de la dou-
ble nationalité. Américaine par 
ses parents, elle est aussi ci-
toyenne britannique car elle est 
née sur le sol du Royaume Uni.

Lors de sa venue à Hollywood, 
la jeune femme n’était pas 
croyante. Néanmoins, lorsqu’el-
le commence à fréquenter Nic-
ky Hilton, son premier mari, elle 
se convertit au catholicisme.

Début 1959, elle se convertit 
au Temple Israël à Hollywood, 
au grand désespoir de ses pa-
rents, et reçoit le nom hébreu 
de Elisheba Rachel. Dans son 
autobiographie Elizabeth Takes 
Off, elle déclare que «ça n’a ab-
solument rien à voir avec mon 
passé. Mes deux maris Mike 
Todd et Eddie Fisher étaient 
tous les deux juifs, mais j’avais 
voulu le devenir avant».

Cependant la passion qu’elle 
a pour cette religion diminue 
rapidement, et elle n’est allée 
qu’une fois à la synagogue, 
sans jamais renoncer pour 
autant à porter sa croix.

Mis à part sa longue « ami-
tié amoureuse » avec l’acteur 
Montgomery Clift mais sans 
lendemain en raison de l’homo-
sexualité de l’acteur, Elizabeth 
Taylor s’est mariée huit fois 
avec sept hommes différents: 
Conrad Nicholson Hilton Jr., 
Michael Wilding, Michael Todd,  
Eddie Fisher, Richard Burton 
(deux mariages), John Warner, 
et Larry Fortensky. Lorsqu’on 
lui demande pourquoi elle a 
épousé tant d’hommes, elle 
répond: « Je ne sais pas, chéri. 
Cela chasse sûrement le dé-
mon qui est en moi!»

...Suite à la page 6
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Par
Roger-Luc Chayer
Selon
Wikipédia
edito@gglobetv.com

Photo
Wikimédia

La grande dame du cinéma 
international qui avait en hor-
reur qu’on l’appelle Liz, vient de 
nous quitter suite à une longue 
maladie. Elizabeth Taylor naît 
le 27 février 1932 à Hamps-
tead, situé en Angleterre dans 
la banlieue cossue de Londres, 
avec la nationalité britannique, 
de parents tous deux améri-
cains et originaires de Kansas 
City (Missouri). Elle est la se-
conde enfant de l’actrice Sara 
Viola Warmbrodt (de son nom 
de scène Sara Sothern, 1895–
1994), et de Francis Taylor 
(1897–1968), propriétaire d’une 
galerie d’art. 

L’émission de télé 
gaie la plus vue au 

Québec est sur
Gay Globe TV!
Par Gay Globe Média

L’émission de télévision gaie 
la plus écoutée au Québec 
n’est pas diffusée par TVA, 
Radio-Canada, Télé-Qué-
bec ou le Canal Vox, elle 
l’est par Gay Globe TV au 

http://www.gayglobe.us

L’émission gaie la plus 
écoutée au Québec est 
sans contredit “Les Actua-
lités Mensuelles de GGTV” 
animées par Roger-Luc 
Chayer, co-animées de-
puis deux mois par Chris-
tian-Dominique Éthier, un 
personnage fort coloré et 
contesté de la communauté 
gaie. C’est d’ailleurs ce qui 
donne son charme à l’émis-
sion, un journaliste sérieux 
présente la nouvelle et le 
personnage controversé 
lui donne sa couleur. Un 
mélange qui semble plaire 
aux auditeurs de GGTV 
qui consommaient plus de 
474,000 pages du site de 
GGTV en janvier 2011, un 
record de tous les temps.





Un apiculteur pré-
tendait soigner le 

sida par les piqûres 
d’abeilles

Par Ladepeche.fr

Un apiculteur de 55 ans 
prétendait soigner des per-
sonnes atteintes de scléro-
se en plaques, du sida, de 
la maladie d’Alzheimer ou 
de Parkinson par des piqû-
res d’abeilles. Lundi 4 avril, 
il a été condamné à six mois 
de prison avec sursis par le 
tribunal de Roanne, pour 
exercice illégal de la méde-

cine
L’homme se définissant lui-
même comme apithérapeu-
te aurait utilisé ses abeilles 
pour piquer plus d’une cen-
taine de patients au niveau 
des points d’acupuncture.
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carats en forme de poire qu’elle 
porte lors de la fête d’anniver-
saire de Grace Kelly et que lui 
a offert par son mari Richard 
Burton pour son 40e anniver-
saire. Après leur divorce, il est 
vendu aux enchères en 1978 
pour la somme de 5 000 000 
dollars US, qui sont utilisés 
pour construire un hôpital au 
Botswana.  Burton lui a égale-
ment acheté, à l’occasion de la 
Saint Valentin en 1969, la Pere-
grina Pearl. Cette perle de 50 
carats avait appartenu autre-
fois à Marie Tudor d’Angleter-
re, dont Burton avait acquis le 
portrait où elle portait ce même 
bijou. Au moment de son acqui-
sition, le couple découvre que 
le National Portrait Gallery de 
Londres ne possède pas de 
peinture originale de Marie et 
décide donc de l’offrir à la gale-
rie. 

Première personne célèbre à 
mettre sur le marché des bi-
joux conçus par elle, Elizabeth 
Taylor a également lancé trois 
parfums, Passion, White Dia-
monds (qui fait partie des dix 
meilleures ventes de parfums 
de la décennie 1990) et Black 
Pearls dont les ventes lui rap-
portent près de 200 000 000 
dollars US annuels. En 1980, 
les laboratoires Schering-
Plough commercialisent des 
lentilles de contact dont la cou-
leur est inspirée par celle des 
yeux de l’actrice. Elle a fait de 
la salle de ventes aux enchè-
res Christie’s, la première place 
mondiale pour la vente de ses 
bijoux, fourrures, vêtements et 
souvenirs.

Elizabeth Taylor s’est battue 
contre la maladie sa vie durant 
et a fait preuve d’une grande 
vitalité. Les journaux ont plu-
sieurs fois laissé prévoir, à tort, 
son décès imminent.

Elle fait cinq chutes de che-
val sur le plateau de tournage 
du film Le Grand National. Un 
tassement vertébral sur une 
colonne vertébrale déjà éprou-
vée par une scoliose congéni-
tale l’handicapera sa vie durant 
par des dorso-lombalgies pour 
lesquelles elle a subi plusieurs 
interventions sur une période 
de 25 ans. Ayant subi une pro-
thèse de hanche bilatérale, 
souffrant également d’ostéo-
porose, elle est condamnée au 
fauteuil roulant vers la fin de sa 
vie. L’actrice se remet mal de 
son divorce d’avec Burton. Elle 
devient boulimique et enchaîne 
les régimes. Elle sombre dans 
l’alcoolisme et la drogue et se 
soumet à deux cures de désin-
toxication au Betty Ford Center.
Taylor a été victime de deux 
pneumonies dont la première, 
survenue en 1961, a nécessité 
une trachéotomie.

Ayant beaucoup fumé vers 
l’âge de 55 ans, Elizabeth Tay-
lor, en 1975, craint d’avoir un 
cancer du poumon à la suite 
d’une radiographie montrant 
des taches suspectes mais les 
examens ne confirment pas ce 
diagnostic. Elle a encore été 
opérée pour une tumeur béni-
gne au cerveau et pour un can-
cer de la peau

...Suite à la page 8

Par
Roger-Luc Chayer
Selon
Wikipédia
edito@gglobetv.com

Photo
Wikimédia

...Suite de la page 4
Sa passion pour la joaillerie, les 
fourrures et la haute couture est 
proverbiale. Dans la vie, il n’y 
a pas que l’argent. Il y a aussi 
les fourrures et les bijoux» a-
t-elle coutume de dire. Elle est 
une cliente du bijoutier Shlomo 
Moussaieff. Au fil des ans, elle 
acquiert plusieurs bijoux de 
haute lignée comme le Krupp 
Diamond de 33,19 carats (6,64 
grammes), ou encore le Tay-
lor-Burton Diamond de 69,42

STARSSOCIÉTÉ

Son parcours la mène toujours à croiser les hommes gais

Elizabeth Taylor voue sa vie au partage

Un nouveau peptide 
pour bloquer l’entrée 

du VIH dans les 
cellules

Par VIH.org

Des scientifiques italiens 
ont conçu un nouvel inhibi-
teur d’entrée du VIH dans 
les cellules, ciblant le CCR5. 
Ce nouveau peptide, tout en 
bloquant le VIH, aurait un 
effet anti-inflammatoire qui 
serait donc bénéfique. Ce 
peptide pourrait avoir des 
effets bénéfiques dans le 
traitement d’autres patholo-
gies telles que l’arthrite et le 

Lupus.



      GAYGLOBE MAGAZINE                                                                                   7                                                                                       WWW.GAYGLOBE.US  



Sida: soupçons 
d’escroquerie sur 

des traitements anti-
VIH en Allemagne

Par AFP

BERLIN — Plusieurs gros-
sistes en médicaments sont 
soupçonnés d’une vaste 
escroquerie sur des traite-
ments anti-VIH revendus 
au prix fort en Allemagne 
alors qu’ils étaient destinés, 
à prix réduits, à l’Afrique, 
a annoncé jeudi la police. 
Ces grossistes auraient 
empoché des profits très 
conséquents en détournant 
ces médicaments utilisés 
pour empêcher l’apparition 
ou soigner le SIDA. Ces 
traitements achetés en Afri-
que du Sud auraient transité 
par la Belgique et la Suisse 
avant d’arriver en Allema-
gne où ils ont été remballés 
et revendus au prix du mar-
ché, selon la même source. 
Le trafic atteindrait des di-
zaines de millions d’euros. 
“Ces médicaments étaient 
prévus pour des organisa-
tions d’aide qui traitent les 
patients contaminés par le 
virus du Sida” en Afrique. 
L’affaire avait commencé 
à être découverte en août 
2009 quand un malade s’est 
retrouvé avec un emballage 
sans médicament. L’enquê-
te a révélé ensuite que la 
boîte et la notice avaient été 

falsifiées.

trois autres survivantes du 
Hollywood des années 1950: 
l’événement rencontre peu 
d’écho, et en 2003, après avoir 
tourné dans un épisode de la 
série Dieu, le diable et Bob elle 
annonce qu’elle va mettre un 
terme définitif à sa carrière.

Elizabeth Taylor a consacré 
beaucoup de temps et d’éner-
gie à la collecte de fonds pour 
la lutte contre le SIDA. « Je re-
gardais toutes les actualités sur 
cette nouvelle maladie et je me 
demandais pourquoi personne 
ne faisait rien. Et ensuite je me 
suis rendue compte que j’étais 
comme eux. Je ne faisais rien 
pour aider » se souvient l’ac-
trice qui a également aidé au 
lancement de l’American Foun-
dation for AIDS Research (am-
fAR), aux côtés du Dr Mathilde 
Krim et de médecins et scien-
tifiques[, après la mort de son 
ami et partenaire (au cinéma) 
Rock Hudson en 1985. Aimée 
du public, elle a réussi à attirer 
l’attention des médias et à tou-
cher des millions de personnes.

En 1986, elle est apparue dans 
quelques spots télévisés dont 
Men, Women, Sex & AIDS dans 
le but de sensibiliser sur son ac-
tion. En 1991, les photos de son 
huitième mariage avec Larry 
Fortensky ont été vendues 1 
million de dollars, somme re-
versée ensuite à l’association. 
Depuis sa retraite progres-
sive du cinéma, elle touche 
115 million d’euros par an de 
royalties grâce à de nombreux 
produits dérivés, notamment

sa gamme de parfums. En 
1991, elle a fondé sa propre or-
ganisation The Elizabeth Taylor 
AIDS Foundation qui a pour 
but de recueillir des fonds pour 
lutter contre la maladie dans le 
monde entier. Elle a également 
apporté son soutien à plusieurs 
événements majeurs dont à la 
revue gaie québécoise Le Point 
devenue Gay Globe Magazine 
en 2005, ou à la Journée mon-
diale de lutte contre le SIDA 
ainsi qu’aux soirées organi-
sées au Festival de Cannes 
chaque année. Depuis 2004, 
c’est Sharon Stone qui préside 
le gala. On estime qu’en 1999, 
elle avait contribué à la collecte 
d’au moins 50 millions de dol-
lars pour financer la recherche 
contre le SIDA. Elle a été hono-
rée de plusieurs récompenses 
pour ses activités caritatives.

(Selon Canoë) Elizabeth Taylor 
aurait laissé une grande partie 
de sa fortune de 600 millions$ 
à des oeuvres caritatives qui se 
battent contre le SIDA.  Sou-
vent plébiscitée pour son rôle 
dans le combat contre le SIDA, 
elle continue son travail caritatif 
en laissant une grande part de 
sa richesse à ses oeuvres cari-
tatives préférées.

D’après Fox News, sa collec-
tion de bijoux sera vendue aux 
enchères au profit de la Eliza-
beth Taylor AIDS Foundation, 
de l’amfAR, et d’oeuvres carita-
tives qu’elle a fondées en 1985. 
En 2002, sa collection avait été 
estimée à 150 millions de dol-
lars.

Par
Roger-Luc Chayer
Selon
Wikipédia
edito@gglobetv.com

Photo
Wikimédia

...Suite de la page 6
Malgré ses nombreux problè-
mes de santé, Elizabeth Taylor 
demeure plutôt active (elle n’a 
que 50 ans et paraît immortel-
le), surtout à la télévision dans 
les années 1980.  Elle participe 
ainsi à des séries télévisées 
comme Hôpital central (elle se 
propose en tant que fan), La 
Force du destin et même Les 
Simpson où elle prête sa voix 
à Maggie Simpson mais éga-
lement à sa propre personne. 
En 2001, le téléfilm Drôles de 
retrouvailles associe Taylor 
à Joan Collins, Shirley Mac 
Laine et Debbie Reynolds,

STARSSOCIÉTÉ

Elle laisse sa fortune à la recherche contre le VIH-SIDA

Elizabeth Taylor et la lutte au VIH/SIDA
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Les premières bières 
destinées aux
homosexuels
Par L’Express.fr

Minerva, une petite bras-
serie mexicaine, a lancé 
deux nouvelles bières aux 
saveurs de malt, d’orange 
et de miel bio. Autre par-
ticularité de Salamandra 
et Purple Hand: elles sont 
spécialement adressées 
aux consommateurs homo-
sexuels et transgenres du 
pays.  Le succès est tel -les 
500 premiers lots se sont 
vendus comme des petits 
demis en une semaine- que 
des commandes de Colom-
bie, d’Argentine, d’Équa-
teur, du Chili, des Etats-
Unis et même du Japon ont 

été reçues. 

Et nous repassions les douanes 
aux petites heures du matin en 
sens inverse avec l’impression 
d’avoir vécu une aventure ex-
ceptionnelle, à moins de deux 
heures de Montréal. Pendant 
quelques heures, nous étions 
en sol américain. C’était avant 
le SIDA, avant le 11 septem-
bre, avant “don’t ask, don’t tell”, 
avant la proposition 8...

Même si le mariage gay n’était 
pas reconnu au Canada ou aux 
États-Unis à l’époque, j’étais 
convaincu que les américains 
étaient beaucoup plus avancés 
que les canadiens en matière 
de droits sociaux. C’était il y a 
plus de 30 ans et bien avant 
mon incarcération. 

Il y a toute une différence en-
tre être un touriste et immigrer 
dans un pays étranger. Ça fai-
sait deux ans que je vivais en 
Floride quand j’ai été arrêté. Le 
fait de vivre en sol américain 
en y étant forcé me permet 
de juger de façon beaucoup 
plus réaliste que lors de mes 
premiers voyages, que les ho-
mosexuels au pays de l’oncle 
Sam sont considérés et traités 
comme des citoyens de second 
ordre.

Les homosexuels sont actuelle-
ment victimes de discrimination 
et cette discrimination se reflè-
te jusqu’à l’intérieur des murs. 
Tout le monde sait qu’en milieu 
carcéral, l’homosexualité est 
omniprésente. Or les autorités 
jouent à l’autruche, les relations

sexuelles entre détenus sont in-
terdites et passibles de rapports 
disciplinaires pouvant influen-
cer sur la date de libération, 
les condoms sont inexistants 
et les infections transmissibles 
sexuellement très présentes. 
Il est bien évident que parce 
qu’une chose est interdite, ça 
ne veut pas dire qu’elle ne se 
produit pas. Rien n’est plus 
excitant que ce qui est interdit 
et encore plus quand ça se rap-
porte au sexe.

Il faut énormément de courage 
et de tempérament pour aller 
au-delà de nos besoins primai-
res. La discipline qu’on nous 
impose n’a rien à voir avec la 
discipline de l’âme. Nous som-
mes châtiés pour nos crimes, 
non réhabilités et avec l’objectif 
de faire de nous des citoyens 
respectueux des lois. À la 
lumière de tout ça et avec la 
compréhension acquise depuis 
quelques années, je n’ai plus 
du tout envie de me retrouver 
en sol américain. À ma libéra-
tion, je vais rentrer au Québec 
et plus jamais je ne remettrai 
les pieds aux États-Unis. Je 
déteste ce pays comme on 
peut détester un ex-amant qui 
nous a trahi ou abusé. Tout a 
tellement changé ici depuis 
mes dix-huit ans. La Floride 
c’est peut-être plus chaud que 
le Québec mais rien ici n’a 
d’égale que la chaleur de mon 
peuple. Je n’ai jamais été aussi 
fier d’être un homosexuel qué-
bécois que depuis que je suis 
aux États-Unis.

Par
Stéphane G.
info@gayglobe.us

Photo
Google

Quand j’avais onze ans, mon 
père a amené toute la famille 
passer le mois de juillet à Vir-
ginia Beach. Il s’agissait alors 
de mon premier contact avec 
les américains et je suis tombé 
amoureux... avec les États-
Unis. Plus tard, à l’aube de mes 
dix-huit ans, nous nous ras-
semblions avec des amis, tous 
entassés dans la même auto-
mobile et passions la douane 
américaine à Lacolle pour nous 
rendre à Burlington, en passant 
par Plattsburg, pour y passer la 
soirée dans le seul bar gay de 
la ville.

Nous n’étions peut-être pas très 
loin de la vie trépidante des bars 
de Montréal mais le fait d’être 
là, entouré de gens parlant une 
autre langue, ayant des visa-
ges peu familiers me donnait 
la certitude d’avoir fait un long 
voyage à l’autre bout du globe.

JUSTICESOCIÉTÉ

Vivre son homosexualité comme québécois en prison aux États-Unis...

Les États-Unis, plus jamais!

La chronique de Sté-
phane G. annulée...

Par Gay Globe Média

Le chroniqueur Stéphane 
G. emprisonné aux États-
Unis pour une sentence de 
longue durée annonçait à 
Gay Globe Magazine qu’il 
devait cesser sa collabora-
tion car les autorités carcé-
rales de Floride, informées 
de ses articles, s’opposent 
à ses fonctions. Stéphane 
G. regrette cette décision 
mais il est dans l’obligation 

de s’y conformer.
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La bisexualité se caractérise 
par la capacité d’être émotion-
nellement et / ou sexuellement 
attiré par les personnes des 
deux sexes, et ce en alternan-
ce. Il faut cependant définir ce 
qu’est un «vrai» bisexuel.

«Il existe différents genres de 
bisexuels. Il y a d’abord l’homo-
sexuel qui se sait homosexuel, 
mais qui refoule son orientation 
en croyant que ses proches ne 
l’accepteraient pas. Il y a éga-
lement la bisexualité ludique. 
C’est-à-dire qu’une personne 
fondamentalement hétéro peut 
avoir quelques expériences 
homosexuelles, mais ça ne de-
meure que pour assouvir une 
fantaisie», explique le sexolo-
gue Marc-André Juneau.

«Il y a aussi le bisexuel qui a 
besoin des deux sexes. D’un 
autre côté, il y a la personne 
bisexuelle qui choisit son parte-
naire pour ce qu’il est,, qu’il soit

un homme ou une femme. 
Dans ce cas précis, le fond pri-
me sur le sexe», précise Mme 
Vermette.

Il existe peu de statistiques 
récentes quant à une quantifi-
cation du nombre de person-
nes bisexuelles. Le chercheur 
Michel Dorais estimait en 1993 
qu’on retrouvait en moyenne 
17% d’hommes bisexuels et 
10,5% de femmes bisexuelles. 
Son calcul se basait sur des 
données récoltées sur une pé-
riode de 50 ans par Kinsey, Hite 
et Janus.

«C’est difficile d’en parler. On a 
toujours donné un visage néga-
tif à la bisexualité. Avec le mou-
vement gai et lesbien il y a 40 
ans, on a fini par leur associer 
la normalité. 

Mais les bisexuels vivent ça dif-
féremment. C’est jugé. Je crois 
que c’est parce que le monde 
a besoin d’étiquettes pour se 
sécuriser, tant pour la religion, 
les opinions politiques que la 
sexualité», indique Pierre Sou-
cis, sexologue.

Le sujet semble encore peu 
accepté si l’on se fie à certains 
commentaires sur des forums.

«En tout cas, si tout le monde 
est bi, moi je fais partie d’un 
autre monde et c’est bien tant 
mieux comme ça… Je décla-
rerai plutôt: tout le monde est 
f.u.c.k.é!» a écrit un certain 
patdum en réaction à un article 
titré «Tout le monde est bi?».

Par
Marie-Ève Bourgoing-
Alarie
L’Hebdo Journal

Photo
Wikipédia

«Les bisexuels sont seule-
ment des homosexuels qui ne 
s’assument pas», entend-t-on 
parfois. Faux. D’après les diffé-
rents sexologues interrogés, la 
bisexualité constitue une orien-
tation sexuelle à part entière. 
«La bisexualité a souvent été 
associée à la difficulté à se 
brancher sexuellement par-
lant. L’orientation sexuelle n’est 
pas un choix: c’est senti, c’est 
vécu. C’est drôle, pourtant, 
l’hétérosexualité est si fonda-
mentalement ancrée qu’on ne 
se questionne pas à son sujet!» 
souligne Stéphanie Vermette, 
sexologue éducatrice.

ORIENTATIONSOCIÉTÉ

Orientation sexuelle

La bisexualité, une orientation à part entière
L’organisme Bi Unité Montréal 
assure que plusieurs bisexuels 
subissent de la discrimination 
des hétérosexuels et même 
des homosexuels. Une étude 
de l’Université McGill menée 
par le Dr Brett Thombs a dévoi-
lé en 2010 que les jeunes gais, 
lesbiennes et bisexuels sont 
plus à risque de développer 
des problèmes de santé menta-
le, incluant pensées suicidaires 
et tentatives de suicide. Mais 
la statistique se confirme seu-
lement si l’adolescent s’auto-
identifie en tant qu’homosexuel 
ou bisexuel. S’il a eu des rela-
tions homosexuelles mais qu’il 
se décrit comme hétérosexuel, 
aucun impact n’est constaté.

«On voyait même dans les 
temps romains des comporte-
ments sexuels frôlant l’homo-
sexualité. La bisexualité comme 
l’homosexualité ont longtemps 
été réprimées par la religion 
catholique. Des chercheurs es-
saient d’expliquer ce compor-
tement sexuel (la bisexualité), 
mais on est en train de le mar-
ginaliser», note Mme Vermette. 
«Beaucoup de réalités sont 
biffées si elles ne concordent 
pas avec la représentation de 
l’élite. Mais quand le niveau de 
tolérance augmente dans une 
société, on voit le nombre de 
bisexuels augmenter. 

On ne veut généralement pas 
être différent, mais on peut 
présumer que la bisexualité a 
toujours existé. Aujourd’hui, 
les gens sont plus ouverts à 
l’entendre», conclut M. Juneau.
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Certains diront que Staline a 
créé ce petit État autonome 
par racisme car il aurait voulu 
écarter les juifs de l’Europe 
de l’Ouest mais si on doit se 
fier à l’histoire de la création 
de l’État d’Israël, fondé par les 
britanniques qui voulaient sortir 
eux-aussi les juifs de l’Europe 
de l’Ouest après la seconde 
guerre mondiale, les similitu-
des sont frappantes.

De l’Oblat Juif Autonome, per-
sonne ne parle; par contre, et 
contrairement à leur petit frère 
Israël, les habitants de l’Oblat 
sont pacifiques, s’entendent 
avec leurs voisins musulmans et

refusent de suivre la ligne tra-
cée depuis près de 50 ans par 
Israël.

Drapeau officiel de
l’Oblat Juif Autonome

Et le plus troublant dans cette 
découverte est que le drapeau 
officiel de l’Oblat est... le dra-
peau arc-en-ciel de la commu-
nauté gaie. Est-ce ce qui expli-
que l’ouverture d’esprit de ce 
petit état juif au coeur de l’Asie? 

L’Oblat a été fondé en 1934 par 
l’URSS et a reçu son autonomie 
la même année. Il est membre 
de la Fédération de Russie et 
sa capitale est Birobidzhan. La 
langue officielle y est le russe 
mais les annonces publiques 
se font aussi en yiddish. 

Il est peuplé de 190,915 habi-
tants qui vivent à 67,2% en ré-
gion urbaine. L’État fait 36,000 
km carrés et possède sa propre 
plaque d’immatriculation.

Bien avant sa fondation offi-
cielle dès 1928, l’Oblat était re-
connu comme territoire juif par 
l’URSS. Le territoire permettait 
l’expression de la culture juive à 
l’intérieur du concept socialiste 
de l’Union soviétique de l’épo-
que.

Par
Roger-Luc Chayer
info@gayglobe.us
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Saviez-vous qu’il existe un se-
cond État dans le monde qui 
est juif, autonome et qui utilise 
un drapeau aux couleurs de la 
communauté gaie comme dra-
peau national?

Voilà une découverte qui en 
éclairera plus d’un en matière 
de pays inconnus. L’Oblat Juif 
Autonome, un État réel et offi-
ciel, est situé dans la partie Est 
de la Russie, tout près de la 
Mongolie, entre la Chine et le 
reste de la Russie. Ce petit État 
juif et reconnu officiellement 
comme tel, a été fondé par Sta-
line en 1934.

DÉCOUVERTESOCIÉTÉ

Saviez-vous que...

Un second état juif avec un drapeau gai!
Sida: Une trithérapie 
se révèle très effica-
ce chez les patients 
en échec thérapeu-

tique
Par Yagg.com

C’est une des bonnes nou-
velles de la dernière Confé-
rence sur les rétrovirus 
(Croi) qui vient de s’ache-
ver à Boston, aux États-
Unis. L’Agence nationale de 
recherches sur le sida y a 
diffusé les résultats très en-
courageants de l’essai Trio, 
conduit chez 103 patients 

infectés par le VIH. 

En 2008, cet essai avait 
montré que l’utilisation d’une 
trithérapie reposant sur Pre-
zista (boosté par Norvir), 
une nouvelle antiprotéase, 
Intelence, un nouvel inhibi-
teur non nucléosidique de 
la transcriptase inverse, et 
Isentress, un inhibiteur d’in-
tégrase, permettait d’obte-
nir une réponse rapide chez 
des patients infectés par un 
virus multirésistant et en 

échec thérapeutique. 

Quatre-vingt dix pour cent 
de ces malades avaient ain-
si une charge virale indétec-
table (moins de 50 copies/
mL) après 24 semaines de 

traitement.
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version PDF d’un magazine gai 
québécois, ensuite d’une pre-
mière version PDF interactive 
permettant de cliquer dans la 
nouvelle pour se retrouver sur 
la page Web correspondant 
à cette nouvelle et ensuite, 
avec la création d’une WebTV 
en 2006 qui est toujours en 
première place dans les sta-
tistiques des médias gais qué-
bécois. Le papier donne toute-
fois l’impression qu’il est sur le 
point de ne plus constituer le 
premier mode de publication, 
il est même dépassé pour de 
nombreux médias traditionnels 
américains et l’Internet est de-
venu en 2010 le premier média, 
dépassant largement les nou-
velles télé partout en Amérique. 

Rien que pour GGTV, les stats 
démontrent que 4 fois plus de 
lecteurs nous consultent sur 
l’Internet et le papier est deve-
nu, à cause de son prix exor-
bitant, le seul empêchement à 
la croissance d’un média qui 
pourrait comporter près de 100 
pages tellement il y a de nou-
velles. Les annonceurs exigent 
de plus en plus l’utilisation du 
Web vu son faible coût par rap-
port à son rendement. 84% des 
québécois ont l’Internet sur tout 
le territoire alors que tous n’ont 
pas accès aux exemplaires pa-
pier du magazine. Il y a aussi la 
réelle volonté de vouloir mettre 
un terme au carnage incessant 
de nos forêts causé par les 
besoins en papier. Si nous de-
vons mettre en application les 
principes défendus depuis des 
années à Gay Globe Média, et

Par
Roger-Luc Chayer
info@gayglobe.us
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Il faudra tôt ou tard se poser la 
question de savoir si le papier 
n’est pas devenu un obstacle 
à la croissance d’un magazine 
mais tous les indices mon-
trent déjà que la transition, si 
pertinente pour le lectorat, se 
concrétise rapidement.

Gay Globe Média a toujours été 
le groupe média gai le plus avan-
cé technologiquement avec 
la publication de la première

TECHNOLOGIESMÉDIAS

Le papier bientôt un outil contre-productif pour les médias

Prêts pour le média 100% électronique?
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surtout si les coûts publicitai-
res diminuent de 40%, ce qui 
correspond à la part du papier 
dans nos coûts d’opérations, 
nous pourrions lancer le pre-
mier magazine 100% électro-
nique de la communauté gaie, 
provenant d’une ère que nous 
décrétons révolue.

Certains diront que tout le mon-
de n’a pas accès au Web et 
qu’il existe un risque que nous 
perdions des lecteurs... Faux! 
100% de notre lectorat-cible à 
l’âge du Web, l’utilise plus que 
n’importe quoi d’autre pour 
lire ses nouvelles et n’a aucun 
intérêt à courir après une ver-
sion papier s’il a accès à une 
version PDF gratuite. Dites-
nous ce que vous en pensez 
à edito@gglobetv.com, on y 
reviendra...
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L’Union Santé et Bien-Être est 
un tout nouveau type d’union 
amoureuse qui repose non pas 
sur la Bible ou le Code Civil 
mais sur la réelle volonté de 
deux personnes homosexuel-
les de s’unir tout en voyant à 
très long terme. Pour Michel, 
cette union a été une révéla-
tion qui remplit exactement 
ses objectifs: “Guy et moi ne 
voulions absolument pas par-
ticiper à un mariage qui nous 
semblait être une cérémonie 
bidon, basée souvent sur les 
croyances du pasteur officiant 
alors que la salle est pleine de 
non-croyants. Il n’y avait aucu-
ne logique à nous soumettre à 
une telle humiliation”.

Guy quant à lui a une toute 
autre vision des différentes 
unions offertes légalement par 
les États: “Aller prêter serment 
devant un notaire sur la base 
d’une loi me semblait complè-
tement inacceptable parce que 
j’avais l’incroyable sentiment

de devoir prêter serment à un 
Gouvernement et il était hors 
de question que mon amour 
pour Michel soit associé aux 
règles d’un État ou lié à la bon-
ne volonté d’un Dieu.   Je n’arri-
vais pas une seule seconde à 
m’imaginer participer à une cé-
rémonie publique d’union avec 
mon amoureux si ça devait être 
sous le drapeau du Québec.
Je suis trop libre-penseur pour 
me soumettre à une telle farce”, 
nous raconte cet homme de 35 
ans qui  vit une relation avec 
Michel depuis près de sept ans.

À force d’en parler et en réali-
sant qu’ils étaient sur la même 
longueur d’ondes sur le sujet 
et en réalisant que leur désir 
de ne pas se soumettre à une 
cérémonie quasi-religieuse ou 
dictée par des règles gouver-
nementales n’était pas motivé 
par une hésitation au sein du 
couple mais bien au fait que 
les unions offertes ne corres-
pondaient pas à l’esprit de leur 
couple, les deux amoureux ont 
eue l’idée de concocter un tout 
nouveau type d’union basée 
sur leur état physique, moral 
et leur intention à long terme. 
Seuls et sans ressources sur 
le sujet, ils sont allés voir leur 
notaire  pour signer en privé et 
en toute intimité un “Contrat de 
vie commune” qui allait enfin 
répondre à leurs aspirations. 
Ça c’était il y a 2 ans, depuis, 
le couple est encore en lune de 
miel si on doit se fier à l’affec-
tion qu’ils se portent mutuelle-
ment, tant d’années après le 
premier baiser...

Par
Roger-Luc Chayer
info@gayglobe.us
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Depuis des années, les gais de 
partout se battent pour obtenir 
des droits égaux en matière de 
mariage, d’adoption ou de droits 
sociaux comme la succession. 
Pour un grand nombre de gais 
toutefois, le mariage et l’union 
civile sont des concepts qui les 
rebutent et qui ne répondent 
absolument pas à leurs aspira-
tions ou à leur vision d’une vie 
de couple homosexuelle. C’est 
le cas de Michel et de Guy, nos 
deux invités. Voilà qu’ils sont 
les inventeurs d’une nouvelle 
sorte d’union amoureuse qui 
n’a maintenant plus rien à voir 
avec les autorisations des gou-
vernements et qui est bien plus 
logique selon eux!

UNION CIVILE ET MARIAGESOCIÉTÉ

Une nouvelle alternative au mariage gai fait son apparition...

La vie gaie en Union Santé et Bien-Être
Quels sont les princi-
pes de l’Union Santé 

et Bien-Être?
Par Gay Globe Média

1- Les conjoints reviennent 
à la pratique du test san-
guin pré-union appliqué 
par le passé. Ils se donnent 
alors l’opportunité de confir-
mer que le VIH ou d’autres 
maladies ne viendront pas 
mettre en danger leur plan 
de vie à long terme ou nuire 
au consentement éclairé à 

l’union.
2- Ils vont devant notaire 
et signent un contrat qui 
déclare les contributions 
mutuelles au couple en ma-
tière de finances et d’avoirs 
personnels. Ils y font aussi 
mention de leur désir de 
passer le reste de leur vie 
en commun et mentionnent 
leurs souhaits quant au fait 
de se supporter mutuelle-
ment tout au long de la vie 

commune qui s’amorce.
3- Ils établissent clairement 
leur support mutuel moral, 
financier si un conjoint n’a 
pas les mêmes moyens 
que l’autre, physiques et y 
dictent leurs dernières vo-
lontés. Ces conditions sont 
une sorte de complément 
aux lois reconnaissant les 
conjoints de même sexe 
mais vont au-delà d’une 
simple promesse faite selon 
la loi actuelle. Le contrat de-
vient unique et personnel, il 

a aussi force de loi...





      GAYGLOBE MAGAZINE                                                                                   18                                                                                      WWW.GAYGLOBE.US  

menu brunch et d’un espace 
tendance qui diffuse une am-
biance clubbing, lors des White 
Parties par exemple.

« Ce nouveau label récompen-
se la politique de l’hôtel Beau 
Rivage qui a su former son per-
sonnel pour combler les atten-
tes de cette clientèle exigeante. 
Jusque là Gay Friendly, l’hôtel 
niçois est désormais estam-
pillé Gay Comfort », indique un 
communiqué de presse. 

Chine: descente de police 
à Shanghai (Têtu)

Une soixantaine de personnes 
ont été arrêtées samedi dans 
un bar gay de Shanghai, et ont 
été soumises à une interroga-
toire sur les pratiques sexuelles 
au sein du bar.

A une heure du matin, samedi 
soir, la police a perquisitionné 
brutalement le Q Bar, un lieu 
gay bien connu au sud de 
Shanghai. Considéré par beau-
coup de gays chinois comme 
une capitale de la vie nocturne, 
grâce à ses nombreux clubs et 
salles de danse (lire notre arti-
cle), la ville n’est toutefois pas 
à l’abri d’un raid policier. Les 
clients et membres du person-
nel du bar ont ainsi brutalement 
été emmenés au commissariat 
local. Soumis à un interrogatoi-
re poussé, certains n’ont été re-
lâchés que le lendemain matin.

Le rapport de police publié 
dans Shanghai Daily, l’un des 
quotidiens chinois en anglais, 
donne une autre version. Des 
travailleurs immigrés vivant 
dans des cabanes sur le toit 
du bâtiment se seraient plaints 
de la présence d’hommes nus 
buvant de la bière, parlant 
bruyamment, ou même ayant 
des rapports sexuels. De plus, 
la police de la ville chinoise a 
déclaré que les clients du bar 
Q regardaient des films “porno-
graphiques”.

Elizabeth Taylor : Son bar 
gay favori lui rend hom-

mage

C’est le cas des employés du 
“Abbey”, un bar gay de Los 
Angeles, qui ont décidé d’ériger 
un petit mémorial pour rendre 
hommage à l’actrice de Cléo-
pâtre. Un cocktail spécial a 
aussi été conçu pour célébrer 
la mémoire de la star.

Par
Gay Globe Média
info@gayglobe.us

Image Jullo

Nice : l’hôtel Beau Rivage 
labellisé Gay Comfort

L’hôtel Beau Rivage, à Nice, 
vient de recevoir le label hôte-
lier Gay Comfort. Situé en bord 
de mer, à proximité de la place 
Massena et du vieux Nice, 
l’hôtel permet un accès facile 
aux transports et aux lieux de 
shopping. Avec sa décoration 
design, il accueille régulière-
ment des expositions de pein-
tres contemporains alors que le 
restaurant de la plage, ouvert 
toute l’année, dispose d’un

CRIMINALISATIONJUSTICE

La vie gaie dans le monde

Nouvelles brèves gaies internationales
GGTV fête ses 5 

and déjà!
Par Gay Globe Média

La seule et unique WebTV 
gaie au Québec, mem-
bre du Groupe Gay Globe 
Média, GGTV, est fière 
d’annoncer qu’elle célé-
brera en mai prochain ses 
cinq ans d’existence avec 

le vent dans les voiles.

GGTV propose de nom-
breuses émissions orien-
tées vers l’actualité gaie, 
dans une perspective uni-
que et de nombreux films 
ou séries télé anciennes.

GGTV a été lancée en 
2006, bien avant la WebTV 
de TVA et ne cesse depuis 
d’offrir un contenu toujours 
renouvelé et audacieux. 
Toutes les émissions peu-
vent être écoutées gratui-
tement au www.gayglobe.
us et l’abonnement gratuit 
permet de savoir avant 
tout le monde ce qui sortira 

dans les nouveautés.

LISEZ TOUTES 
LES ÉDITIONS 

ANTÉRIEURES DE
GAY GLOBE

MAGAZINE AU
www.gayglobe.us
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un rôle plus actif dans le pro-
cessus total par rapport à ce 
que l’on pensait précédem-
ment. Nous savions déjà que 
VPS4A agissait après le bour-
geonnement du virus, mais 
grâce à une technique de mi-
croscopie avancée, les cher-
cheurs ont pu montrer que les 
complexes contenant environ 
une douzaine de molécules 
VPS4A se forment à certains 
points de la membrane où les 
virions récemment assemblés 
émergeront par la suite. 

Un virus altère le cours d’une 
cellule en accord avec son pro-
pre but; une fois que le matériel 
génétique propre à un virus a 
pénétré une cellule hôte, cette 
dernière est reprogrammée et 
produit de nouvelles particu-
les de virus. Afin de libérer ces 
nouveaux virus, le VIH exploite 
les protéines cellulaires impli-
quées dans le chargement, le

tri et le bourgeonnement des 
protéines ESCRT. Au cours du 
bourgeonnement, le VIH uti-
lise ESCRT pour interrompre 
la dernière connexion entre la 
couche de virion et la surface 
cellulaire, en lui permettant de 
sortir de la cellule. L’enzyme 
VPS4A forme une partie de 
l’appareil ESCRT et est néces-
saire au désassemblage du 
complexe après utilisation, tout 
en permettant à ses compo-
sants d’être recyclés. 

Circoncision et VIH
Plusieurs études ont établi que 
la circoncision réduisait le ris-
que de transmission du virus 
du SIDA. Après 5 ans, cet effet 
serait toujours valable... et plus 
important que la communauté 
médicale ne le pensait. En 
2005-2006, une étude a été 
menée en Ouganda sur près 
de 5 000 hommes séronéga-
tifs, pour évaluer l’impact de la 
circoncision sur la transmission 
du VIH. A cette époque déjà, 
les résultats avaient été spec-
taculaires, les auteurs obser-
vant une réduction de 50% du 
risque de contamination chez 
les hommes circoncis. De 
nouvelles données ont été pu-
bliées cette année à la 18ème 
Conférence sur les Rétrovirus 
et les Infections opportunistes 
(CROI), qui vient de se dérouler 
à Boston. Il en est ressorti que 
l’efficacité de la circoncision 
avait été sous-estimée. Cinq 
ans plus tard en effet, il s’avère 
que le risque est en réalité ré-
duit de… 73% !

Par
CORDIS et Destina-
tion Santé
info@gayglobe.us
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Nous savons depuis longtemps 
que le virus de l’immunodéfi-
cience humaine (VIH) envahit 
les cellules immunes humai-
nes et les conduit à produire 
de nouvelles copies du virus, 
qui à leur tour infectent de nou-
velles cellules.  Mais l’ordre des 
évènements, leur cinétique et 
actions des composants indivi-
duels dans le bourgeonnement 
du VIH ne sont pas encore 
compris. Toutefois, une nouvel-
le étude menée par une équipe 
internationale de chercheurs a 
découvert le rôle de l’enzyme 
VPS4A, en révélant qu’elle joue

VIH / SIDASANTÉ

L’état de la recherche dans le monde...

VIH démasqué et circoncision efficace
Une tombe 
néolithique 

comportant des 
indices d’homo-

sexualité ? 
Par Maxisciences.com

Des archéologues tchèques 
ont décrit leur découverte, 
à Prague, d’une sépulture 
vieille de plus de 4.500 ans, 
montrant une disposition du 
corps et des objets rituels 
suggérant l’appartenance 
du défunt à un “troisième 
sexe”. Dans la civilisation 
dite “de la céramique cor-
dée”, à la fin du Néolithique, 
les hommes étaient tradi-
tionnellement enterrés cou-
chés sur le côté droit, la tête 
dirigée vers l’ouest, avec 
des armes, des marteaux 
et des couteaux en silex, 
ainsi que des offrandes de 
nourriture ; tandis que les 
femmes reposaient sur leur 
côté gauche, la tête orien-
tée vers l’est, avec des col-
liers de dents, des boucles 
d’oreilles en cuivre, des cru-
ches, et surtout un pot en 
forme d’oeuf placé près des 
pieds. Or, la tombe décou-
verte par des archéologues 
présente un ‘panaché’ de 
ces deux modèles : le sque-
lette de cet homme, repose 
sur le côté gauche, avec la 
tête orientée vers l’ouest, au 
côté de cruches et du très 
remarquable récipient en 

forme d’oeuf.
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S’il est réjouissant que les gou-
vernements révisent progressi-
vement leur jugement par rap-
port à l’exclusion définitive des 
gays du don du sang, les avan-
cées ne correspondent pas tout 
à fait à des pas de géant. Après 
la France, qui est passée d’une 
«exclusion» à une «contre-indi-
cation» justifiée par «la sécu-
rité sanitaire», le Royaume-Uni 
devrait lui aussi assouplir la loi. 
La Ministre de la Santé Anne 
Milton devrait, selon le «Sun-
day Times», annoncer très 
prochainement que l’exclusion 
définitive sera remplacée par

l’exigence d’une absence de re-
lation sexuelle de dix ans. Les 
experts avaient affirmé qu’une 
interdiction de cinq ans aug-
menterait de 5% le risque de 
contamination du sang, alors 
que ce chiffre était divisé par 
deux si la limite était fixée à 10 
ans. En outre, il est estimé que 
7% des gays sexuellement ac-
tifs donneraient d’ores et déjà 
leur sang malgré l’interdiction.  
Pour les hétérosexuels, seu-
les les personnes ayant eu des 
relations sexuelles avec des 
partenaires irréguliers durant 
les six derniers mois sont écar-
tées. 
Le but est d’éviter que des per-
sonnes ignorant qu’elles ont 
été récemment contaminées 
donnent leur sang et que celui-
ci ne puisse être correctement 
testé en raison de la fenêtre sé-
rologique durant laquelle le vi-
rus n’est pas forcément détec-
table. Mais cette différence de 
traitement nie totalement que 
de nombreux homos entretien-
nent une relation monogame. 
D’autant plus que, selon les 
statistiques officielles, le nom-
bre de personnes contaminées 
par une transfusion sanguine 
au Royaume-Uni s’élève à deux 
depuis 1985.

Par
360.ch
info@gayglobe.us

Photo Google

Le gouvernement britannique 
s’apprêterait à lever l’interdic-
tion visant les homos. Mais 
il faudrait ne pas avoir eu de 
relation sexuelle pendant une 
décennie pour répondre aux 
nouveaux critères! On ne peut 
pas vraiment appeler cela une 
bonne nouvelle.

DON DE SANGSANTÉ

Proposition sur le don de sang des gais en Angleterre

10 ans de chasteté pour donner son sang
Lady Gaga 

rédactrice en 
chef de tous 

les “Métro” du 
monde

Par Ozap.com
Beau coup pour le quotidien 
gratuit Métro et très belle 
opération de comm’ pour 
Lady Gaga. Le 17 mai pro-
chain, la chanteuse sera la 
rédactrice en chef du quo-
tidien Métro pour 20 pays 
à l’occasion de la sortie de 
son nouvel album, « Born 
this way ». Depuis la rédac-
tion à Londres, Lady Gaga 
donnera son point de vue 
sur l’actualité et interviendra 
sur des sujets qui lui sont 
chers comme l’homosexua-
lité, l’égalité ou encore le 
droit à la différence. « Lady 
Gaga est une figure artisti-
que exceptionnelle. Et nul 
doute que cette édition re-
flétera sa personnalité aus-
si créative qu’exaltante... et 
surprenante ! » a commenté 
Maggie Samways, rédac-
trice en chef internationale. 
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blagues sur tous les sujets pos-
sibles et en particulier sur les 
homosexuels au http://www.
humourqc.com/blagues.php

En visitant le site j’ai tout de 
suite été stupéfié d’une part par 
le niveau de violence contenu 
dans ces blagues mais aussi 
par le fait que ces prétendues 
blagues étaient en fait une lon-
gue liste de préjugés sur la vie 
que l’on prétend être celle des 
homosexuels dont une impor-
tance disproportionnée consa-
crée aux fesses, à l’anus et aux 
excréments. Si on devait se fier 
à cette page pour se faire une 
opinion de la réalité gaie, il de-
viendrait clair que l’anal prend 
une importance capitale et que 
les matières fécales semblent 
faire partie du quotidien gai 
alors que dans les faits, il est 
de notoriété publique que le 
fait d’être gai est avant tout une 
culture, non pas une condition 
médicale.

Jugez par vous même avec ces 
quelques exemples trouvés sur 
le site qui en propose environ 
60 du même style:
Saviez vous que les homo-
sexuels s’amusent, là où les 

autres...s’emmerdent!
-------

Quel est le comble de l’homo-
sexualité pour un homme?

- Se filmer en train de chier, 
puis passer le film a l’envers.

-------
Qu’est ce qu’un gai dit après 
avoir fait l’amour avec une 

femme ?
- Ça ne vaut pas de la merde.

-------
À quoi reconnait-on un gai 
dans un camp de nudistes?

- C’est celui qui a des «mou-
ches a marde» autour de la 

bite !
-------

Pourquoi les homosexuels 
ne s’habillent jamais en pâle?
- Parce qu’ils préfèrent êtres 

«enfoncés»!!!
-------

Comment appelle-t-on un 
homo qui devient hétéro?

- Un gai-ri!
-------

Savez-vous pourquoi c’est le 
sexe masculin qui est le plus 

triste des deux ?
- Et bien tout simplement, 
parce que lorsqu’il est trop 

gai, il est dans la merde.
-------

La presque totalité des bla-
gues tournent autour des 
intestins, des excréments et 
de l’anus des gais comme 
si cela résumait l’essen-

Par
Roger-Luc Chayer
info@gayglobe.us

Photo
Humour Québec

Dans le cadre de la recherche 
ordinaire de nouveau matériel à 
vous proposer, Gay Globe Ma-
gazine comptait publier quel-
ques nouvelles blagues sur les 
gais et quelle ne fut pas notre 
surprise de découvrir qu’une 
compagnie canadienne et non 
la moindre, publiait des blagues 
affreusement homophobes sur 
son site Internet.

La compagnie Rogers, spécia-
lisée dans les téléphones cellu-
laires et l’Internet, propriétaire 
de Branchez-vous.com publie 
sur Internet une division du 
nom de Humour Québec  qui 
propose une série de pages de

HOMOPHOBIE ET PROPAGANDE HAINEUSESOCIÉTÉ

Plainte aux droits de la personne et au criminel...

Rogers Média et l’homophobie dénoncée
tiel de ce que nous sommes 
comme communauté, faisant 
abstraction de notre culture, de 
notre apport financier et de nos 
réalités. Le plus alarmant dans 
la découverte de ce matériel 
haineux à l’encontre des homo-
sexuels est que Rogers Média 
fait totalement abstraction des 
combats menés depuis des an-
nées contre le mot “fifis” pour 
nous qualifier, que l’on peut re-
trouver dans une des “blagues” 
ou de l’image projetée par de 
tels préjugés violents et sca-
breux auprès des jeunes qui se 
découvrent homosexuels et qui 
vont parfois jusqu’au suicide à 
cause de l’image qu’ils se font 
de l’homosexualité, propagée 
par des éléments aussi peu 
nobles que Rogers.

Je me suis senti personnelle-
ment agressé par ces écrits, 
parce que je ne m’identifie pas 
à l’image que l’on projette de la 
culture gaie et il y a violation de 
la Charte québécoise des droits 
et libertés qui dit: Toute person-
ne a droit à la sauvegarde de sa 
dignité, de son honneur et de 
sa réputation. À noter que Ro-
gers Média publie aussi le Ma-
gazine Maclean’s, qui publiait 
en 2010 un article biaisé sur la 
corruption au Québec qui vient 
de faire l’objet d’une condam-
nation par le Conseil de Presse 
du Québec portant le numéro 
D2010-09-027. Une entreprise 
homophobe, pleine de préju-
gés et condamnée. Gay Globe 
Média n’a pas renouvellé son 
contrat de cellulaire avec cet-
te société en décembre 2010.
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De même, 14% de ces person-
nes disent avoir été victimes 
au moins une fois d’agressions 
physiques à caractère homo-
phobe sur la même période. 
La proportion augmente pour 
les personnes exclusivement 
homosexuelles : ainsi, 48% 
d’entre elles ont été victimes 
d’agressions verbales contre 
12% pour les bisexuels, qui affi-
chent généralement moins leur 
identité sexuelle. De même, 
24% des personnes exclusi-
vement homosexuelles disent 
avoir été victimes de violences 
physiques, contre cinq pour 
cent des bisexuels.

“La propension à être agressée 
en tant qu’homosexuel(le)” va-
rie aussi en fonction de l’âge, du 
niveau de vie, du sexe, du lieu 
d’habitation ou du positionne-
ment politique, remarque l’Insti-
tut français d’Opinion publique. 
Ainsi, les victimes d’agressions 
homophobes sont le plus sou-
vent jeunes : 44% des moins 
de 25 ans disent avoir été 
agressés verbalement et 21% 
physiquement. De même, les 
hommes sont plus souvent 
agressés que les femmes, ver-
balement (34% contre 27%) 
et physiquement (15% contre 
12%). On note également plus 
de violences en ville qu’à la 
campagne. Enfin, les sympathi-
sants de gauche se disent plus 
souvent agressés que ceux de 
droite, qui affichent moins leur 
orientation sexuelle, note l’Ifop.

L’enquête a été réalisée du 
1er au 24 février par question-
naire auto-administré en ligne, 
auprès d’un échantillon de 439 
personnes gays, lesbiennes ou 
bisexuelles, issues d’un échan-
tillon national représentatif de 
6.867 Français de 18 ans et 
plus (soit 6,5% de la population 
française de 18 ans et plus).

Par
AFP
info@gayglobe.us
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Un tiers des personnes homo-
sexuelles ou bisexuelles affir-
ment avoir déjà fait l’objet d’in-
sultes à caractère homophobe, 
et 14% disent avoir été victimes 
d’une agression physique en 
raison de leur homosexualité, 
selon un sondage Ifop pour le 
magazine Têtu d’avril. 

HOMOPHOBIESOCIÉTÉ

Selon un sondage IFOP pour le magazine Têtu

14% des homos victimes d’agressions
VIH: le pro-

gramme fédéral 
est un désastre

Par Cyberpresse

Le programme de 139 mil-
lions de dollars pour com-
battre le VIH et le sida, 
lancé en grande pompe par 
le premier ministre Stephen 
Harper et le cofondateur 
de Microsoft, Bill Gates, a 
commencé à s’effondrer 
en l’espace de quelques 
mois après son lancement, 
selon un rapport interne. 
Les conflits internes et la 
bureaucratie ont rendu diffi-
cile la circulation des fonds, 
et le projet de construire 
une usine de vaccins contre 
le VIH s’est effrité en moins 
d’un an. Le gouvernement 
a depuis alloué certaines 
des enveloppes qui avaient 
d’abord été destinées à 
l’usine de vaccins à des 
programmes internationaux 
contre le VIH. Ottawa a 
également décidé de pro-
longer de quatre ans le pro-

gramme.
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Jamais le VIH n’a pu être re-
trouvé, ni aucun autre agent 
pathogène. Fait essentiel, leur 
taux de CD4 s’est également 
révélé normal. Des prélève-
ments ont en outre été envoyés 
aux Etats-Unis et aucun élé-
ment pouvant expliquer ces 
symptômes n’a pu être identifié. 
Pour le ministère de la Santé 
chinois il n’existe donc aucun 
élément « clinique, biologique 
ou épidémiologique qui puisse 
permettre de démontrer que 
ces individus souffrent d’une 
maladie infectieuse ». 

Les autorités sanitaires chinoi-
ses évoquent donc une autre 
piste : celle d’une phobie 
du Sida. Le CCPMC assure 
d’ailleurs que certains des 
patients ayant reçu une assis-
tance psychologique ont vu 
leurs symptômes disparaître. 
L’affaire semble en effet témoi-
gner des fantasmes qui persis-
tent autour du Sida en Chine, et 
de l’omerta sur les questions de 
santé qui laisse libre court aux 
rumeurs les plus surprenantes.

Sida: ruptures d’approvi-
sionnement fréquentes en 
médicaments antirétrovi-

raux (AFP)

Des associations de lutte 
contre le sida se sont inquié-
tées lundi dans un commu-
niqué de ruptures d’approvi-
sionnement “ponctuelles mais 
récurrentes” en médicaments 
antirétroviraux (ARV) pour les 
personnes séropositives dans 
les pharmacies de villes.

VIH/SIDASANTÉ

Nouvelles de la recherche de par le monde

Un faux SIDA en Chine?
Pr Rozenbaum/

Sida: “Le vaccin, un 
défi”

Par Europe1

A l’occasion du Sidac-
tion, le Professeur Willy 
Rozenbaum, président du 
Conseil national du Sida, 
était l’invité d’Europe 1. 
“Le vaccin est un vrai défi 
parce qu’on travaille sur 
des modèles très anciens, 
et qu’ils ne sont pas adap-
tés à ce virus”, a expliqué 
le co-découvreur du virus 
VIH, avec Jean-Claude 
Chermann de l’équipe de 
Luc Montagnier. “Ce virus 
échappe au système im-
munitaire”, a-t-il précisé, 
avant d’ajouter : “ça aurait 
été un vrai miracle qu’on 
trouve le bon concept du 

jour au lendemain”. 
Selon lui, en 30 ans, le 
bilan est plutôt “positif”. 
“Jamais dans toute l’his-
toire de la médecine on n’a 
découvert une maladie, on 
n’a trouvé son origine, on 
n’a eu des traitements, et 
on n’a pu en faire bénéfi-
cier un certain nombre de 
personnes. Les gens bien 
traités et dépistés à temps 
vont avoir une espérance 
de vie plus longue que la 
population générale, parce 
qu’ils vont être suivis toute 
leur vie. Cela peut paraître 
un peu paradoxal, mais il 
y a des gens qui font cette 

hypothèse”.

Dans d’autres cas, on retrouve 
des pertes de poids ou, selon 
des sites francophones, la 
mention de «poils sur la lan-
gue» (évidemment une mau-
vaise traduction de leucoplasie 
orale chevelue !).

Les malades évoquent sou-
vent des contaminations liées 
au sang ou avouent des rap-
ports sexuels non protégés peu 
avant le développement des 
premiers symptômes. Il est de 
manière générale souvent indi-
qué que l’entourage est égale-
ment affecté. Pourtant, aucun 
de ces malades n’a été testé 
positif pour le VIH.

Depuis 2009, le Centre de 
contrôle et de prévention des 
maladies en Chine a eu à tester 
cinquante neuf patients souf-
frant de ces troubles que cer-
tains affirment proche du Sida.

Par
Gay Globe Média
info@gayglobe.us
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Pékin, le vendredi 8 avril 2011 
– Plusieurs journaux Hongkon-
gais ont publié ces derniers 
jours les témoignages de pa-
tients affirmant présenter des 
symptômes proches de ceux 
développés par les personnes 
atteintes du Sida.

Le journal The Epoch Times a 
rencontré Lin Jun, qui assure 
avoir vu son état de santé signi-
ficativement se dégrader depuis 
mars évoquant des ganglions, 
des articulations extrême-
ment douloureuses ou encore 
des vomissements fréquents.
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Chris Colfer (Kurt Hummel) 
et Mike O’Malley (son père) 
étaient là pour recevoir le prix 
au nom de la production de 
Glee. Le personnage de Colfer 
dans la série était le premier 
étudiant à faire son coming-
out. Depuis, plusieurs épisodes 
tournaient autour de l’homo-
sexualité et des problèmes de 
tolérances des jeunes gays 
et lesbiennes. Pour Modern 
Family, qui tourne notamment 
autour de la vie de famille de 
deux hommes qui élèvent en 
couple leur fille adoptive, Lily. 
Jesse Tyler Ferguson était 
venu recevoir sa récompense 
avec Julie Brown et Ariel Win-
ter , également actrices dans 
la série. La deuxième saison 
de Glee reprendra après le 
“SpringBreak” le 19 avril et la 
deuxième saison de Modern 
Family reprendra, elle, le 13 
avril prochain. Les deux séries 
ont d’ores et déjà été renouve-
lées pour une troisième saison.

Ricky Martin récompen-
sé aux GLAAD Media 

Awards! (Voilà)

Depuis son coming-out en 
2010, Ricky Martin se sent 
pousser des ailes. Et les 
médias le lui rendent bien. Sa-
medi 19 mars, à l’occasion des 
‘GLAAD Media Awards’ à New 
York, le chanteur portoricain a 
été récompensé du ‘Prix Vito 
Russo’, du nom d’un activiste 
qui a longtemps lutté pour les 
droits homosexuels. Cette cé-
rémonie honore les médias qui 
représentent la communauté 
gay et lesbienne. Elle a donc 
salué l’engagement de l’inter-
prète de ‘Un, dos tres, Maria’, à 
la fois pour avoir exprimé publi-
quement son homosexualité et 
pour son implication dans la 
lutte contre l’homophobie.

Ricky Martin est monté sur scè-
ne pour récupérer son prix et 
s’est réjoui d’avoir mis fin à un 
tabou : “Je veux juste être libre. 
Et aujourd’hui, je peux dire que 
je le suis. Ces cinq dernières 
années, j’ai vécu un processus 
spirituel très intense, et particu-
lièrement ces deux dernières 
années”, a-t-il déclaré, souli-
gnant son besoin de partager 
son homosexualité avec “le 
monde entier”. Ricky Martin 
était d’ailleurs accompagné de 
son ami Carlos lors de cet évé-
nement. Le groupe très queer 
Scissor Sisters a fait partie des 
lauréats pour son album ‘Ni-
ght Work’. Enfin la série ‘True 
Blood’ a également été récom-
pensée dans ce sens.

Par
Première.fr
info@gayglobe.us
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Les 22ème GLAAD Media 
Awards (Gay and Lesbian 
Alliance Against Defamation’s 
Media Awards) se tenaient ce 
week-end à Los Angeles, et les 
séries Glee et Modern Family 
ont toutes deux été récompen-
sées pour la catégorie « outs-
tanding comedy », nous rap-
porte The Hollywood Reporter.

Ainsi, selon The Hollywood 
Reporter, les séries Glee et 
Modern Family ont été mise 
en avant lors des GLAAD (Gay 
and Lesbian Alliance Against 
Defamation’s Media Awards) 
en recevant toutes deux un prix 
pour la catégorie « outstanding 
comedy ».

STARSSOCIÉTÉ

Glee et Modern Family : vainqueurs ex aequo des GLAAD Awards

Nouvelles des stars gaies...
Gay Globe TV: 
Un documentai-
re sur l’Affaire 
Steve Biron
Par Gay Globe Média

Gay Globe Média annonce 
la signature d’une entente 
visant la production d’un 
documentaire portant sur 
l’Affaire Steve Biron qui 
sera diffusé sur GGTV mais 
aussi offert aux festivals 

internationaux gais.

Steve Biron est ce jeune 
homme gai de la région de 
Québec emprisonné depuis 
la fin 2010 pour des rela-
tions sexuelles alors qu’il se 
savait porteur du VIH, selon 

l’acte d’accusation.

Steve Biron a accepté de 
participer à ce documentai-
re qui fera le tour du dossier 
et qui proposera au public 
des capsules informatives 
sur le droit civil ou criminel, 
sur la criminalisation du 
VIH, sur les traitements de 
trithérapie préventive et des 
témoignages de spécialis-

tes de la santé.

Un document qui aura 
certainement beaucoup 
d’impact pour mieux faire 
connaître les risques as-
sociés à une vie sexuelle 
active pour les personnes 
atteintes, dans un contexte 

de criminalisation.
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On peut publier un dossier spé-
cial, Gay Globe Magazine l’a 
fait. On peut aussi publier des 
témoignages personnels de 
gens qui la connaissaient, le 
Blogue du Point l’a fait. On peut 
enfin faire la démonstration 
de son immense talent en dif-
fusant un des films phares de 
sa carrière et c’est ce que Gay 
Globe TV fait depuis quelques 
jours. Cléopâtre, en version in-
tégrale et originale, d’une durée 
de près de 4h30 est actuel-

lement en présentation spé-
ciale permanente sur GGTV 
au www.gayglobe.us. Toutes 
les émissions de GGTV sont 
d’ailleurs offertes gratuitement 
et ne nécessitent aucun abon-
nement. Allez écouter dès 
maintenant le film qui a fait de 
Elizabeth Taylor la plus grande 
dame du cinéma.

Deux nouvelles
productions

Gay Globe TV propose aussi 
depuis peu deux nouveaux 
documents, le film Soleil Vert  
(1973) avec Charlton Heston 
et un large extrait du documen-
taire La Marche de l’Empereur 
avec les plus belles images 
jamais filmées de l’Antarctique.

GGTV c’est aussi une multitude 
de films anciens et d’émissions 
culturelles comme de nombreux 
documentaires sur la création 
des films les plus populaires 
d’Hollywood et de France, des 
actualités mensuelles qui pro-
posent des commentaires sur 
l’actualité gaie internationale 
et de nombreux films anciens 
ou séries télévisées du passé 
comme The Golden Girls, Ma 
Sorcière Bien-Aimée,  les sé-
ries Classical Arts Showcase, 
James Bond, Louis de Funès 
ou La Cage aux Folles avec 
Michel Serrault. Gay Globe TV 
c’est le divertissement des gais 
qui aiment la culture par excel-
lence et c’est 100% gratuit. 
L’abonnement aussi est gratuit 
et permet de recevoir les nou-
velles en primeur.

Par
Roger-Luc Chayer
info@gayglobe.us

Photo
Gay Globe TV

Comment rendre un hommage 
absolument spécial à la plus 
grande dame du cinéma et ido-
le de très nombreux gais de par 
le monde?

MÉDIASSOCIÉTÉ

La seule et unique WebTV gaie canadienne

Des nouvelles de Gay Globe TV
Elle s’en prend 
à un tableau de 

Gauguin 
Par AFP

Une femme qui s’en est 
pris dans un musée de 
Washington à l’un des plus 
célèbres tableaux de Gau-
guin intitulé “Deux Tahi-
tiennes” a expliqué qu’elle 
voulait le détruire parce 
qu’il met en scène nudité 
et homosexualité, révèlent 
aujourd’hui des documents 

judiciaires.

Vendredi, la femme avait 
donné des coups dans le 
tableau de l’impressionniste 
français exposé à la Natio-
nal Gallery sans faire de dé-
gâts apparents. “Pour moi, 
Gauguin c’est le mal. Il fait 
de la nudité et c’est mauvais 
pour les enfants. Dans sa 
peinture il représente deux 
femmes et ça c’est très 
homosexuel”, a déclaré la 
femme aux agents de sécu-

rité qui l’ont interpellée.

“J’ai essayé de l’enlever. 
Je pense qu’il devrait être 
brûlé”, a précisé la femme, 
selon un officier de police. 
La dame qui tient un dis-
cours confus a aussi expli-
qué qu’elle travaillait “pour 
la CIA” et qu’elle avait une 
“radio dans (sa) tête”. “Je 
vais vous tuer”, a-t-elle dit 

aux agents de sécurité.
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Selon que vous soyez à Mon-
tréal ou à Québec, les intérêts 
divergent comme à Québec 
par exemple, qui exige un nou-
veau stade alors qu’à Montréal, 
on se préoccupe bien plus de 
l’absence d’un gouvernement 
responsable. La souveraineté 
ne semble toutefois pas être 
une question pertinente à cette 
élection.

Gay Globe Média a lancé il y a 
quelques semaines un sonda-
ge, comme il a l’habitude de le 
faire en période électorale et par 
le passé, les résultats étaient 
très similaires à ceux de l’élec-
tion, prouvant que ses lecteurs 
sont représentatifs de la popu-
lation en général. Les résultats 
de 2011 sont très différents de 
ceux des autres élections, ce 
qui nous indique un change-
ment important dans la nature 
du vote et si on doit se fier à ce 
sondage, il y aura des change-
ments spectaculaires le 2 mai...

Le 13 avril, les résultats étaient 
les suivants: Parti Conserva-
teur 35%, Bloc Québécois 28%, 
Parti Libéral 16%, Nouveau 
Parti Démocratique 11%, André 
Arthur 6%, Parti Communiste 
2%, Parti Libertarien du Cana-
da 2% et Parti Vert 1%. À noter 
que le candidat André Arthur, 
à lui seul, récolte 6% des voix 
totales, sans adhérer à quelque 
parti que ce soit et sans budget 
national, un résultat supérieur à 
celui de bien des partis.

Par
Roger-Luc Chayer
info@gayglobe.us

Image Radio-Canada

Voilà encore une fois que les 
élections fédérales se pointent 
au Canada et nous obligent à 
songer au gouvernement que 
nous souhaitons pour gérer au 
quotidien le second plus grand 
pays au monde.

Les gais et lesbiennes sont tra-
ditionnellement des électeurs 
fidèles qui votent comme la 
majorité, au Québec du moins, 
mais voilà que les sondages 
tendent pour une première fois 
en vingt ans à démontrer que la 
communauté est divisée plus 
que jamais et que selon les 
régions, la polarisation est dis-
tincte et s’éloigne du vote tradi-
tionnel au Bloc Québécois.

POLITIQUESOCIÉTÉ

Élections fédérales au Canada le 2 mai 2011

Les gais ont des alternatives enviables
Le sondage de Gay Globe ne 
représente que l’opinion des 
lecteurs où qu’ils soient, n’a 
rien de scientifique et à la veille 
de passer le seuil des 1000 
répondants, reste encore le 
meilleur outil de mesure pour 
les gais et lesbiennes du Qué-
bec. Pour participer, rendez sur 
la page de Gay Globe au www.
gglobetv.com et cliquez sur le 
bandeau de vote. Le résultat 
sera alors affiché et votre vote 
restera confidentiel.
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lui qui n’avait pas déclaré sa sé-
ropositivité à sa conjointe allant 
même jusqu’à refuser tout trai-
tement médical. Le juge l’a en-
voyé immédiatement en prison.

Dans le cas de Steve Biron 
toutefois, la défense entend 
démontrer qu’il était sous trai-
tement par trithérapie, qu’il 
était indétectable aussi ce qui 
remplirait les conditions de la 
jurisprudence récente à l’effet 
qu’une personne indétectable 
n’a pas à déclarer publique-
ment sa séropositivité. 

Le droit criminel considérait 
jusqu’à tout récemment que le 
VIH était une maladie à décla-
ration obligatoire et que les per-
sonnes atteintes qui désiraient 
avoir des relations sexuelles 
non-protégées avaient l’obli-
gation d’en informer leurs 
partenaires afin d’obtenir leur 
consentement éclairé. Les ac-
cusations résultant de l’omis-
sion de divulgation d’un VIH

vont du voie de fait grave à 
l’agression sexuelle grave et 
peuvent même aller jusqu’à la 
tentative de meurtre selon le 
procureur responsable du dos-
sier. Les tribunaux canadiens 
et particulièrement ceux du 
Manitoba et du Québec com-
mencent à incorporer l’avance-
ment de la science dans leurs 
décisions et acquittaient deux 
personnes en 2010 des accu-
sations portées principalement 
parce qu’elles étaient sous trai-
tement de trithérapie et que la 
science est en mesure de prou-
ver qu’une personne traitée 
devient indétectable au niveau 
de sa charge virale, donc de sa 
capacité à transmettre le virus. 

Tout semble donc en matière 
criminelle tourner autour de la 
trithérapie comme seule condi-
tion pouvant mener vers un 
acquittement. Les personnes 
homosexuelles qui sont por-
teuses du VIH et qui décident 
d’avoir une vie sexuelle active 
ont tout intérêt à savoir que 
si elles décident de négliger 
leurs traitements de trithérapie 
et que la charge virale devient 
détectable, ce qu’elles pensent 
être une simple relation sans 
danger peut devenir un empri-
sonnement de 14 ans, la peine 
maximale prévue au Canada. 
Il est de la responsabilité de la 
personne atteinte de s’assurer 
qu’en présence d’un traitement 
et avec une charge virale indé-
tectable, elle est considérée 
comme un risque ordinaire et 
ne peut être accusée. (Voir 
l’article à droite)

Par
Roger-Luc Chayer
info@gayglobe.us
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Dans la foulée de notre premiè-
re publication sur l’affaire Steve 
Biron, ce jeune homme gai 
emprisonné à Québec depuis 
près de cinq mois et accusé 
d’avoir eu des relations sexuel-
les non protégées alors qu’il se 
savait atteint du VIH, il nous 
est apparu important de venir 
faire le compte rendu de l’état 
du droit criminel en matière de 
criminalisation du VIH dans ce 
pays. Le 18 mars dernier, un 
juge de Trois-Rivières rendait 
une décision sévère à l’endroit 
d’une autre personne accusée 
des mêmes faits que Steve 
Biron et déclarait Michel Lavoie 
coupable d’agression sexuelle 
grave contre sa petite amie

CRIMINALISATIONJUSTICE

Dans la foulée de l’affaire Steve Biron à Québec

La criminalisation du VIH, une réalité!
Les procureurs de 

Québec ne sont pas 
tous des saints!
Par TVANouvelles.ca

Un jeune procureur de la 
Couronne de Québec risque 
de se retrouver du «mauvais 
côté» de la justice après 
avoir été appréhendé pour 
conduite en état d’ébriété et 
délit de fuite. Des sources 
ont rapporté que des procu-
reurs présents au party de 
bureau ont vainement tenté 
d’empêcher leur confrère de 
quitter au volant de sa voitu-
re. Le procureur de Québec 
épinglé en fin de semaine 
dernière pour conduite en 
état d’ébriété n’a pas repris 
le collier depuis son arres-

tation. 

“Jimmy” se défoule 
contre le journaliste 

de Gay Globe
Par Gay Globe Magazine

Lors d’une entrevue diffusée 
sur les ondes de CHOI-FM 
à Québec, une prétendue 
victime de Biron, “Jimmy”, 
se défoulait en direct sur 
les ondes en accusant le 
journaliste de Gay Globe 
responsable de l’enquête 
sur lui d’avoir posé des ges-
tes irréguliers, ce qui a été 
démenti par le journaliste 
qui a ajouté qu’une ordon-
nance de non-publication 
sur l’identité réelle de “jim-
my” ne lui permettait pas 
de diffamer. Une suite sera 

donnée à cette affaire.
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COURRIERGAY GLOBE MÉDIA

Écrivez-nous et partagez vos impressions à edito@gglobetv.com

Le courrier des lecteurs...

Par
Gay Globe Magazine
edito@gglobetv.com

Photo
Google

Bonjour Gay Globe, je n’ai pas 
de question à vous poser mais 
seulement une observation à 
faire. J’aime beaucoup votre 
programme sur GGTV, je suis 
un auditeur régulier mais je 
me demande toujours pour-
quoi, quand j’utilise la fonction 
“plein écran” l’image est très 
embrouillée?            Jean-Marc

Bonjour J-M., c’est simple et 
c’est voulu. Nous ne pouvons 
pas diffuser un contenu qui soit 
équivalent à l’original puisque 
cela aurait pour effet de faire 
compétition à un produit vendu 
commercialement et permet-
trait aussi à des personnes peu 
scrupuleuses d’en faire des 
copies.

Les documents offerts sur 
GGTV sont en qualité de 50% 
par rapport à l’original, parfois 
de 25% et dans le cadre de 
visionnements ordinaires, tout 
passe bien. Si vous grossissez 
l’image par contre tout devient 
flou. Cool non?

La Rédaction

J’écoute les actualités de 
GGTV le plus souvent possible 
et depuis quelques mois je re-
marque que vous êtes assisté 
par un gars, Éthier et que vous 
semblez avoir du fun à donner 
les nouvelles. D’où vient l’idée 
de travailler à deux sur vos nou-
velles et qui fait la sélection des 
nouvelles à passer parce qu’on 
voit bien que c’est pas tout à fait 
comme TVA ou Radio-Canada?

Lou

Bonjour Lou, en fait c’est plus 
une question de plaisir rigolo 
que de nouvelles formelles et 
sérieuses, comme vous pouvez 
le remarquer. Christian-Do-
minique Éthier est un person-
nage très coloré de la commu-
nauté gaie québécoise mais 
il est aussi très impliqué dans 
le milieu échangiste comme 
administrateur du Sauna 3333 
à Montréal.

Je le connais depuis longtemps 
et bien qu’il soit très contro-
versé, il est toujours intéressé 
par les nouvelles de la commu-
nauté gaie.

Je l’ai aussi assisté alors qu’il 
animait une émission de radio il 
y a quelques années sur un FM 
de Laval et je le trouvais pas 
mal bon dans son raisonne-
ment en ondes d’où notre invi-
tation à co-animer les actus de 
GGTV, le temps qu’il le voudra. 
Les réactions des auditeurs 
sont nombreuses, certains le 
trouvent très beau (on en repar-
lera) et d’autres aiment l’éner-
gie qui se dégage de nos dé-
bats parfois très houleux. C’est 
de la bonne TV et c’est exclusif 
à GGTV...

La Rédaction

Bonjour Roger,
Encore une fois, bravo pour ton 
émission. Vous faites un beau 
team.  C’est bien de parler d’ho-
mophobie, je crois que c’est 
présent dans certaines familles
du Québec même en sachant 
qu’ils ont un membre de leur 
famille gay.

Je vais te partager quelque 
chose. A l’été 2010, j’ai avoué 
à mon arrière petite nièce de 
10 ans que j’étais gay, elle a 
été surprise mais si tu avais vu 
cette petite après, elle me voit 
comme quelqu’un de tout a fait 
normal et elle sait que je vais 
toujours la respecter. 

Je pense qu’elle a compris 
beaucoup de choses, elle 
m’aime comme que je suis. Elle 
me disait ceci: ‘’ Lorsque je se-
rai à l’école et si un jour, j’avais 
un ou une ami(e) gay, je vais les 
défendre si des personnes ne 
sont pas correct avec eux.’’ 

Je pense que c’est nous les 
gays qui devront parler du 
problème de l’homophobie en 
passant en premier par nos 
familles, neveux, nièces etc... 
De médiatiser cette probléma-
tique, surtout chez les jeunes 
qui sont au début du secondai-
re et que cesse ces personnes 
généralement des gars frustrés 
de tabasser les gays. Pour moi, 
l’homophobie, c’est un signe 
d’ignorance, de préjugés, et de 
non évolution...
 
Salutations et longue vie à ton 
émission.

Donald

Donald, ton courriel est si bien 
rédigé que je n’ai strictement 
rien d’autre à ajouter que “Go 
Girl!!!”:O) Il faut se faire res-
pecter parce que nous sommes 
tout simplement respectables, 
c’est tout.

La Rédaction
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